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L'Œuvre de l'Union Départementale do Nord 

pour la santé des enfants du peuple . 
Depuis longtemps déjà, des mutual is tes 

convaincus s'étaient dit que les mutual i tés 
e t particulièrement les mutual i tés scolaires, 
ne devraient pas seulement avoir pour but 
d'accorder ues secours à leurs sociétaires 
malades , mais qu'elles far aient essentiel
lement œ u v r e humanitaire en diminuant, 
dans m mesure du possible,, les. risques de 
maladie de leurs membres ; que, s il était 
bon d'aider les familles de nos petits 
mutual i s tes malades , U serait meil leur 
encore d empêcher c e s jeunes enfants de 
tomber ' malades et que, suivant les termes 
m ê m e s de la circuiedie ministérielle du 
21 juin 1913, s'il était desarable d'apprendre 
a u x entente l'épargne a l'époque ou celle-ci 
e s t particulièrement productive, il ne l'est 
p a s moins de leur constituer, à coté d'un 
capital argent, un capital santé . 

Aussi , lorsqu'à la sess ion de juin 1913, 
BUT l'initiative de M. Georges Petit et de 
M. Robelan, M. le Ministre de la Prévoyance 
Sociale consulta le Conseil Supérieur de la 
Mutualité « sur la question de savoir si les 
» dépenses occas ionnées dans l es Mutua-
» lités scoiaires pour les cures préventives, 
• pouvaient être supportées par les recettes 
» ordinaires provenant de la cotisation 
» maladie ou par les fonds disponibles de 
» c e s Sociétés », le Conseil Supérieur, à 
l'unanimité, répondit par l 'avis su ivant : 

« Le Conseil Supérieur considérant que 
c'est lutter contre la maladie que la préve
nir, est ime qu il est possible aux Sociétés de 
secours mutuels scolaires, en restant dans 
la limite de la loi du 1" avril 1898, d'affecter 
tout ou partie de la cotisation maladie ou de 
leurs fonds libres à l'envoi d enfants débiles 
ou chétifs dés ignés par les médecins dans 
les cures de prévention. • 

Dans sa circu'Jaire du 21 juin 1913 adres
sée à MM. les Préfets, M. Chéron, alors 
Ministre du Travail et de la Prévoyance 
Sociale, précisait la question et autorisait 
l es Sociétés de Secours mutuels à organiser 
régulièrement, « par voie de disposit ions 
statutaires, un service de colonies de 

vacances , sous réserve que ce service con
serve le caractère mutual iste et qu'il ne 
s 'adresse qu aux enfants débi les dés ignés 
par le médecin ». 

Le 28 décembre de la m ê m e année , 
/'Union des Mutualités scolaires de l'arron
dissement de Lille était fondée avec 10 so
ciétés comprenant 20.207 membres et pre
nait le nom de « La Cure d'Air scolaire ». 

La cotisation annuel le des sociétés adhé
rentes avait été fixée à 0 fr. 25 par tête de 
sociétaire. C'était peu évidemment . Cepen
dant, au cours de s a première année d'exis
tence, grâce aux appuis qu'il trouva dès son 
berceau, le nouveau groupement put en
voyer 346 enfants (179 g e r ç o n s et 167 filles), 
faire un séjour d'un m o i s au Sanatorium de 
Zuydcoote, où Hs trouvèrent tout le confort 
et tous les so ins désirables . 

La guerre survint et l 'œuvre fut inter
rompue, ma i s non abandonnée. 

Dès 1920, sous l 'énergique impuls ion de 
son Président, M. Georges Petit, la Cure 
d'Air reprenait son action. Mais il lui sem
bla que le m o m e n t était verni d'étendre 
cette action à tout le département et de réa
liser ce que les fondateurs 6'étaient proposé 
dès l'origine, m a i s qu'ils avaient cru pru
dent de remettre à plus tard, après expé
rience sur un c h a m p restreint. 

Le 26 janvier 1922, l 'Assemblée générale 
convoquée à cet effet décidait la transfor
mation de la « Cure d'Air » (Union des 
Mutualités scola ires de l 'arrondissement de 
Lille) en Fédération départementale des 
Mutualistes scolaires laïques du Nord, 
l'appellation de «Cure d'Air» étant réservée 
à la Commiss ion spéciale de cette Fédéra
tion, chargée de l 'organisation et d u . fonc
t ionnement des colonies scolaires. 

Dans la prochaine chronique hebdoma
daire du Réveil Mutualiste, nous examine
rons ce qui a été rérjisé dans ce domaine 
du sauvetage de l'enfance débile et nous 
exposerons nos projets d'avenir. 

La Commission de la « Cure d'Air » 
de l'Union Mutuelle du Nord. 

La " Fraternelle * 
de Wingles 

En 1892 ,un ouvrier mineur épris de géné
r e u s e s idées altruistes et désireux de les 
mettre en pratique. M. Adolphe M e n a s , 
fonda, à \Vingles , la Société de Secours 
Mutuels la « Fraternelle ». 

IL Adolphe MOBEAO 

Faible an début, le nombre des adhérents 
s'accrut peu à peu, grâce à '"active propa
gande de M. Moreau et la <• Fraternelle », 
société approuvée, faisant partie de la Fédé
ration du Nord de la France, est aujourd'hui 
e n ple»p.e expans ion et voit s a n s ce s se aug
menter s e s effectifs. 

Titulaire de la Médaille du Travail , après 
trente-trois a n n é e s de vaillant labeur aux 
m i n e s de Lens ; membre du Conseil d'Admi

nistration de la Caisse de secours de cette 
Compagnie ; Cnevalier du Mérite Agricole 
pour services rendus â la colombophilie, 
M. Moreau, dès la liquidation de sa pension 
de retraite, en 1919, créa i* .e Société de 
mineurs retraités syndiqués , dont il est le 
diligent président. 

La Médadlile d Or de la Mutualité vient de 
récompenser son dévouement à la cause de 
la solidarité ouvrière. 

* • 

Le Congres d'Hautmont 
Comme nous l 'avons annoncé, les Socié

tés de Secours Mutuels tiendront leur Con
g r è s à HAUTMONT le dimanche 10 juin 
1923, à 9 heures 30 du matin, sal le du 
Kursaal-Cinéma, sous la présidence de 
M. DANIEL-VIN CENT, ancien ministre du 
Travail , a s s i s t é de M. Gaston ROUSSEL, 
Directeur de la Mutualité. 

On y discutera l'importante quest ion du 
projet de loi sur les Assurances Sociales, 
telle qu'elle s e présente après le rapport de 
M. GR1NDA, a u nova de la Commission 
d'Assurances et de Prévoyance1 Sociales de 
ta Chambre-

Les décis ions qui seront prises dans ce 
Congrès auront leur répercussion d a n s la 
France entière. Elles domineront, s a n s 
aucun doute, le Congrès National de la Mu
tualité Française , qui s e tiendra & Lyon 
du 17 au 24 juin. 

Les Sociétés de Secours Mutuels du Nord 
enverront de nombreux délégués a u Con
g r è s d'Hautmont, l es communicat ions étant 
faciles. 

La ville d'Hautmont, qui a voté une 
importante subvention, organise & cette 
occasion toute une série de réjouissances 
de premier ordre. Elle s'est a s surée le con
cours de l'importante musique des Mineurs 
de Pâturages (Belgique) si réputée. 

Un banquet populaire réunira les Mutua
listes, à une heure, sal le du Gymnase . — 
Prix : 15 francs. 

Pour tous rense ignements et pour les 
adhésions , s 'adresser : soit à M. MKGANCK 
Président de la Société de Secours Mutuels 
« LA HAUTMONTOISE », soit à M. Geor
g e s LONGUEVILLE, adjoint au maire 
d'Hautmont, ou à M. LOISEAU, ' mairp 
d'Hautmont, ou encore au s iège de l'Union 

«AJIH-HHI. , s.uiuii.1 «LIL, m u » 

Départementale, 116, rue de l'Hôpital-Mili-
taire, â Lille. 

Grande Fête Mutualiste, à Roabaix 
Le 22 juillet, la ville de Roubaix fêtera dans> 

une manifestation erandiose, à l'Hippodrome, 
le jubilé de la charte mutualiste. M. Daniel-Vin
cent, auteur' du projet de loi sur les Assurances 
sociales, assistera à cette fête, assurée dès main
tenant d'un succès resplendissant, déjà prénaré 
par d'habiles organisateurs e n n v ses a. mettre 
tout en œuvre pour lui donner un éclat particu
lier, digne de là grande cité ouvrière, aux aspi
rations fraternelles, avides de travail réparateur 
des ruines de guerre. 

Habitations à bon marché 
Par arrêté du mlmstrt de l'hygiène, de 1 as

sistance et de la prévoyance sociales, en date du 
28 avril 1923. a été approuvé le projet de statuts 
de la Société anonyme coopérative a capital 
variable d'habitations à bon marché le « Logis 
Familial », en voie de formation, dont le siège 
est 134. rue de Lille, à HaHuin. 

O ; , ' • • 

Une question à M. Strauss 
Par question écrite, M.. Ghautemps, député, 

rappelle au Ministre Ue la Prévoyance Sociale, 

Sue les sociétés de crédit immobilier'fondées par 
as compagnies de chemins de fer recevaient, 

jusqu'à une date récente, des avances de l'Etat, 
mais que la commission compétente a pris la 
décision de refuser désormais ces prêts, ce qui 
a pour effet d'arrêtei les opérations de ces socié
tés de crédit immobilier de chemins de fer, et 
demande : 1. s'il ne serait pas possible de Kra-
blir des prêts provisoirement pour permettre la 
liquidation des opérations en cours qui sont ta 
suite des promesses faites au personnel ; 2. s'il 
n'envisage pas une modification législative qui 
permettrait, dans la crise ' actuelle du loçenrwnt, 
la construction d'un nombre important de rrai-
sons ouvrières. 

Voici la réponse du Ministre : 
1. La Commission d'attribution des prêts RUX 

sociétés de crédit immobilier, qui a seule qua
lité pour se prononcer en vertu des articles 24 
et 28 de la loi du 5 décembre 1922, a été appelée 
à délibérer sur ta'ques»km des prêts aux socié
tés'de crédit immobilier approuvées, fondées sur 
l'initiative de compagnies de chemins de fer. 
Ella a décidé d'examiner les demandes par cas 
d'espèces, au fur'et à mesure qu'elles tu+seropt 
soumises, et d'accorder "oh' de * refuser, suivant 
tes circonstances particulières a chaque affaire, 
et suivant l'intérêt qu'elle pourra présenter, les 
prête sollicités. 

2 .En vue d'encourager ' ta construction d'un grand nombre de maisons a. bon marché, le 
ouvernement a saisi la Chambre des députés, a 

la date du 1er juin 1922. d'un-projet de loi ten
dant à porter de- 200 a 300 millions de >"rancs 
le total des avances- a- taux d'intérêt réduit que 
peut faire l'Etat aux sociétés de crédit' lin mo
bilier, et de 300 a 500 millions de francs le triai 
des avances a taux d'intérêt réduit que peut 
faire l'Etat aux office publics et sociétés d'ha
bitations à bon marché. 

De plus, le Gouvernement a • déposé, le 
29 mars 1923. un projet de lof tendant & modi
fier et à compléter la législation sur les habi
tations a bon marché et la petite propriété. 
f7"Hrl '? i--T?"î,ll'Ff?T.E33Srîi-'<rrTTFri~-af^g3a 

—« LES DÉTRUIRA en 10 MINUTES — 
DEPOTS : LILLE, Bazar Merlot Mansis, 29. 

rue de Béthune ; ROUBAIX, Galeries du Nord, 
Grande Rue ; VALEMOIENNES, Magasins Mo 
dernes ; CARVIN, Grande Epicerie du Nord, 
rue d'Oiguies ; BRUAV-LES-MIKES, Magasin 
de la Boule d'Or, rue'du'Centre ; ùErfAIN, 
Herboristerie Podevin, S. rue Thlers. 
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du Nord et du Pas-de-Calais 

ïtns * dlpfOÛie TfTicJulfeûy*.'JAlphutiSé VeHéMn, SB 
I ans de présence ; Jules Descamps, 25 ans ; Geotv 
' ces Dieu: 25 ans ; fcugène Houssrn, S tua ; 

Emue Pot, 24 ans ; Paul l ranquart, 23 ans j 
faut Wi.lemart, 22 ans; Maxime Godoilie, a ans. 

Ferrttre-la-Grond*. — Fanlare. — Médaille 
d"honeur spécial* : Oscar Letertre. 30 ans de 
présence dans diverses sociétés. — Diplôme 
d honneur : Victor Ueacamps, 25 ans de pré-

Voici le Palmarès des récompenses accordées 
aux vieux musiciens,-au cours du Congrès de 
la Fédération des Musiques du Nord et du Pi.».' 
de-Caiais qui s'est tenu, dimanche et' lundi der
niers S Saint-Omer : 

NORD 
Abancourt. — « La Revanche », médaille d'hon

neur : Joseph Hary, 31 ans de présence ; Fran
çois Hai>v31 ans ; Elisée Boiteiie, 31 ans ; cons
tant Boiteile. 31 ans ; Barthélémy Boitelie, '30 
ans ; médaille d'honneur spéciale Etienne La-
guuge, 30 ans de présence dans diverses socié
tés : diplôme d'honneur : Louis Plet, 22 ans de 
présence. • 

Abscon. — «Fanfare des Mineurs». Médaille 
d'honneur : Ildephonse Laùut, 38 ans de pré-
sunc* ; Auguste Martinache, 38 ans; bUenne 
Su'évenai-d, 35 ans : Alcide lhaon, 32 ans ; Ans 
tôle Coroenne. 32 ans ; Elie Marelle, 31 ans , 
Pierre Vaccin. 31 ans ; Abel Faniard,' 30 ans ; 
Biice Macérez, 30 ans : médaille d'honneur spé
ciale : Char.es Delforge, 32 ans de présence dans 
diverses sociétés. 

Atcq. — "« Société Philharmonique ». Médaille 
d'honneur: Adolphe. Selosse, 46 ans de présence 
Jean-Baptiste Uovert, 40 ans ; Pierre Briet iù 
ans ; Achille Thief/ry, 36 ans ; Arthur Gallois, 
33 ans ; Georges Castelain. 30 ans ; médaille 
d'honneur spéciale : Auguste wacquez 41 ans 
de présence dans diverses sociétés ; Théophile 
Renaut, 33 ans ; diplôme d'honneur : Paul Se 
losse, 26 ans de présence ; Georges Thiellrv, 
25 ans : Louis Trentesaux, 22 ans ; Ernest 
Oucq, 21 ans. 

Aniin. — «Harmonie Communale». Médaille 
d horrnt-ur : Fernand Mandlau, 35 ans de pré
sence.; Henri Alglave. 35 ans ; Charles Vergue 
then, 35 ans : diplôme d honneur : Alfred Hê-
gnier. 22 ansu de présence : Elisée Cambier, 2* 
ans : Ju'es Decharenton, 28 ans ; Henri Des-
camps. 26 ans : Ernest Tichoux, 23 ans ; Loui:-
ifooniaux, 22 ans. 

Armentières.—- «Union Orphéonlque ». Médaille 
d'honneur . Henri Bartier. 46 ans de présence ; 
Henri-Lambin, 34 ans ; Jules Cailléret, 32 ans . 
médaille d'honneur spécia'e : Théophile Scherpe 
réel, 43 ans de-préserice dans diverses sociétés 
Emile Walbecque, 38 ans : Louis .. Varomme, si 
ans ; Octave Delecourt. 34 ans ; Henri Va-
remme, 32 ans : Henri Scherpereel. 32 ans ; 
Henri Oudarl, 31 ans ; Jules Ltvine, 31 ans , 
diplôme d'honneur : Alfred Duhameau, 27 ans 
de présence ; Adolphe Bodon, 27 ans ; Hubert 
Hcsle, 25 ans : Otaries Guemart, 25 ans ; Au 
guste Del( ambre, 21 ans. 

•Armentières. — « La Grande Fanfare ». Mé
daille d'honneur : Henri Gloria,. 31 ans de pré
sence : Emi e Spy, 30 ans ; dipjôjne d'honneur • 
Alphonse Dezweemer, 26 ans de présent* ; Jule? 
Leflon, 25 ans ; Victor Lotion, 23 ans ; Camille 
ParmenUer, 22 ans ; Charles Desaute, 21 ans : 
Léon Monlagne, 21 ans ; Jules Tournelle, 20 ans; 
Viclor Heimar, 20 ans ; Henri Indevuyst, 20 ans . 
Louis-Paul Flahauf, 20 ans. 

Armewière*. — « Fanfare du Commerce ». Mé
daille d honneur spéciale : Alfred Pinchon, 4ï 
srn de présence dans diverses sociétés ; Jean-
Baptiste Leclercq, 41 ans ; Sylvain Duriez, *<7 
ans ; Désiré Coisne, 35 ans ; Emile Vanden 
bu>.che. 34 ans ; Gustave Bondue, 33 ans : Henn 
CI evart, 32 ans : Félix Demoén, 32 ans. 

armentières.— «Société Philharmonique». Mé
daille d'honneur spéciale . Auguste tloster, 37 
au.<; do présence dans diverses sociétés ; Michel 
Hcnnoff. 32 ans. 

Auberrhieourt. — « Harmonie des Mineurs • 
Médaille d'honneur spéciale : M. Alphara Hégo, 
30 ans de présence dans diverses sociétés. 

Avelin. — L-nion Musicale ». Médaille a'hon 
heur : Louis Dubert, 43 ans de présence : Louis 
Herrengt. 40 ans ; Alphonse Desfrennes, 37 ans ; 
Dip'ôme d'honneur : Jules Mouveaux, 26 ans de 
présence ; Arthur Duclermortier,. 28 ans. 

Avesnes. — « Harmonie ». Médaille d'honneur 
- spéciale : M. Auguste Brière, 33 ans de présence 
dans diverses sociotés. 

Avesnes-lez-Aubert. — « Les Orphéonistes ». 
Médaille d honneur . MM. Auguste Leprette du 
ans de présence ; Emile Cacheux, 30 ans ; J.-t> 
Hainaut, 30 ans ; Emile Gérard, 30 ans ; Gus
tave Mail aid, 30 ans ; Ambroise Herbin, 30 ans -, 
Gustave Paterne,30 ans; Auguste Gernez, 30 ans 

Avesnes-sur-Helpe. — « Lnion Choral»». Mé
daille d'honneur spéciale . Georges Bailliez, 37 
ans de présence dans diverses sociétés : di
plôme d'honneur : Léon Haimez, 23 ans de pré
sence ; Henn Moutiez. 23 ans ; Paul Cousin.' 
2* ans. 

Batlleut. — « Marmonie Municipale ». Mé
daille d'honneur spéciale : lldefonse Croes, 37 
ans de présence ; Pierre Piichon, 33 ans : Rémi 
Cfc-lplace. 33 ans ; Marcel V&nneuviUe, 32 ans . 
diplôme d'honneur : Maunce Pinte, 20 ans 1e 
présence ; Jules Ortio, 22 : ans ; Jean-Baptiste 
Hie. 23 ans ; Joseph Vanneuville. 23 ans ; Ju
lien Duhayon 23 ans : Prosper Croquette, «1 
ans ; Joseph Bailiieul, 21 ans. 

Bergues. — « L'Indépendante ». Médaille d'hon
neur spéciale . Cyrille Lestavel, 32 ans de pré
sence dans diverses sociétés; Louis Maês, 30 an* 

Bertru. — « Fanrare Municipale ». Médaille 
d'honneur : MM. Auguste Laforge, 46 ans -Je 

rs&nce ; J.-B. Haime. 39 ans; Célestin Uelhaye, 
ans : J.-B. Lefebvre. 33 ans : Jean Hal'e, 

30 ans : médaille d'honneur spéciale : Edmond 
Carpentier. 41 ans de'présence dans diverses so
ciétés ; Louis Hagard, 39 ans : Adolphe Ubiéry, 
35 ans ; diplôme d'honneur : Léon belhaSe, 25 
ans de présence ; I^éonard Fruit, 25 ans. 

Ron.due*. — « Chorale « La Céciliênne ». Mé
daille d'honneur spéciale : MM. Louis LésaHre. 

37 ans de présence dans diverses sociétés ; di
plôme d'honneur : Ghislain Fiament. 2b ans de 
p:ésenee ; Emile Delafertnlle, 28 ans , Arthur 
Candaele, 25 ans ; Augustin Fiament, 22 ans , 
Cyrille Descamps 21 ans. 

Bondue» — • Musique Municipale ». Méfiai'te 
d'honneur . MM. Georges Desquiens, 33 ans <<e 
présence ; Cyrille Deaeamps, 32 ans ; Henrt n» 
gâche 31 ans ; diplôm ed honneur . Albert La-
g&che. 22 ans de présence . Denis Salembier. 21 
ans . Remy Salembier, 21 ans. 

Bousies.— « Union Musicale ». Médaille dtion-
neur : MM. Nestor Laigle, 43 ans de p r e s s é e ; 
François Cornu, 37 ans ; Alexandre MatMeu. 
34 ans 

Cassel. — . Musique Municipale ». Médaille 
d'honneur : MM. Paul Haeuw, 30 ans de pré-
sence : diplôme d'honneur : Léon Faillie, 20 ans 
de présence ; Arthur Devriendt, 20 ans. 

Collerel. — Fanfare • La Concorde ». Médaille 
d'honneur : MM. Arthur Lecaf, 36 ans de pré
sence : Albert Colard, 35 ans ; diplôme d'hon
neur, Jules Dussart, 26 ans de présence ; Eu-
eene Bienfait. 22 ans : Maurice Etienne, 22 ans ç 
Armand Van Herwaghe 22 ans. 

Coudekerque-Branche. — « Union Musicale ». 
Médaille d'honneur spéciale : MM. Henri Ber-

-tem. 33 ans de présence dans diverses sociétés : 
Louis Courtin, 31 ans : Arthur Favier 31 ans. 

Coutolre. — » Société Philharmonique ». Mé
daille d'honneur : MM. Joseph H^naut. 43 ans 
de présence ; Jules Taverne, 38 ans ; Jérôme 
Geefs, 33 ans : Amédée Sottiaux. 31 ans ; di
plôme d'honneur : Fernand Janssens, 20 ans. 

Crespin. — « Philharmonique Communale ». 
Médaille d'honneur : MM. Ernest DorviUez, Mi 
an' de présence : diplômp d'honneur : Joseph 
Teillet, 20 ans de présence. 

Croix — « Harmonie Mutuelle du Crëofiet ». 
Médaille d'honneur spéciale : MM. Auguste StolT, 
30 ans de présence dans diverses sociétés ; di
plôme d'honneur : Gaston Coghe, 20 ans de pré
sence 

Denain.— « Harmonie des Mineurs ». Medaili» 
d'honneur : MM Henri Duvent, 36 ans de pré
sence ; Clotaire Gilot. 36 ans ; Ado'phe Lucas. 
y> ans : Charles Boulard, 34 ans ; Désiré Fleu
rant, 32 ans.: Henri Fâche, 32 ans ; Henri Du
bois. 31 ans : Henri Lernould, 31 ans ; Hubert 
Lr moine, 31 ans : médaille d'honneur spéciale . 
\uma Colin. 34 ans de présence dans diverses 
S'.CM* téS. 

Denain. — « Union Orphêonique Mutuelle •. 
Vlédmi'e d'honneur MM. Emile Chantry. 38 ans 
de présence ; Henri Hirel, 33 ans ; Emile Lam
bert. 33 ans ; diplôme d'honneur, Henri Bour
sier 26 nris de présence : Alphonse Uuheu. ï« 
ans : J.-B. Duperrat, 26 ans ; Julien Fontaine, 
ï* ans ; Clovis Gras. 26 ans ; Louis lluilfiert, 
2î ans ; Marcel Jeu, 26 ans ; Auguste Jullien, 
21 ans ; Auguste Lenne. 26 ans ; Louis Taisne, 
26 ans : Oscar Pamart, 26 ans ; César Crépln, 
23 ans : Emile Joly. 22 ans. 

Douai. — « Musique des Sapeurs-Pompiers ». 
Médaille d'honneur : MM. A'bert Dhorne, 3T ans 
de présence : Albert De Graeve, 30 ans. 

Douai. — Chorale « La Lyre ». Médaille d'hon
neur spéciale : MM- Emile Lecert. 32 ans de pré 
sence dans diverses sociétés ; diplôme d'hon
neur :'Albert I etitbois, 28 ans de présence ; Ro
main Despiez, 28 ans ; Emile Marquette, 22 ans; 
Ain.able Bercq. 20 ans ; AiXred De Cooman, 
2>) ans 

Douchy. — « Harmonie Municipale ». Médaille 
d'honneur : MM. Céiestin Cattiau. 39 ans de pré
sence ; Louis Darras, 37 ans ; Pierre Bourrez, 
37 ans ; médaille d'honneur spéciale : Henri Le-
grend 37 ans de présence dans diverses socié
tés : Emile Suie, 37 ans; Léopold Degay, 34 ans 

Dunkerque. — « Musique Municipale ». Mé
daille d'honneur : M. Albert Rosseel, 30 ans de 
présence. 

Erquinghem-Lys. — « Musique Municipale ». 
Médaille d'honneur : MM. Augustin Delfombe, 
33 ans de présence ; Charles Faujaienoy, 32 ans; 
Eugène Werquin, 32 ans : Emile Lallau, 30 ans ; 
Emile Vandenbrouck, 30 ans ; François Vanden 
brouck 30 ans ; Louis Vandenbroucl^. 30 ans ; 
médailfe d honneur spéciale : Jean itTazingarbe. 
31 ans de présence dans diverses sociétés ; di
plôme d'honneur : Victor Lallemand, 26 ans de 
présence ; Joseph Leroy, 25 ans; He-uri Guwman,, 
23 ans ; Victor Leroy, 21 ans : Aiidor Deltombe, 
20 ans : Henri Klinckemaillie 20 ans ; Paul Piat-
teau. 20 ans ; Albert Pollin. 20 ans ; Victor Wra-
mour, 20 ans. 

Excaudain. — « Harmonie Municipale ». Mé
daille d'honneur : MM. François Du/lot, 42 ans 
da présence: Edouard Sénéchal. 36 ans ; Auguste 
Vasfra, 33 ans ; Joseph Dupont, 33 ans ; Victor 
Lallemamt. 32 ans : Pierre Soleil, 32 ans ; Hip-
pclyte Canivez, 31 ans ; Jules Bizet, 30 ans ; 
médaille d'honneur spéciale • Arthur Dupont, 
38 an' de présence dans diverses sociétés ; di
plôme d'honneur : Henri Delvaux, 28 ans de 
présence ; Adonis Bizet, 27 ans ; Edmond Grif
fon 25 ans. 

Etrœungf.. — «Fanfare Municipale». Médaille 
d'honneur : MM. Eugène Maton, 32 ans de pré
sence :* diplôme d'honneur : Charles Greffe. 24 
ans de présence. 

Frionies. — Fanfare Municipale «Concorde-
Médaille d'honneur : MM. Charles Houwez pore, 
44 an3 de présence ; Jules Guemard, 39 ans ; 
Napoléon Finet 35 nus ; Charles Houwez fris, 
31 ans, : médaille d5honneur spéciale • Arthur 
ChAmpagne 42 ans de présence dans diverses 
sociétés ; Hippolyte Champagne 42 ans ; Jules 
Scrét, 42 ans -, Clovis Dupuits, 30 ans. 

FelUries. — « Fanfare Municipale ». Médaille 
d'honneur : MM. Oscar Delvallée, 32 ans de pré
sence ; Léon Dieu. 32 ans ; Maurice Louis, 32 

Ftoet-UUe. — Fanfare. — Médaille d'honneur 
Spéciale : Ferdinand Rossesu, 42 ans de présence 
dans diverse» sociétés ; Louis Bnlfaut, 34 ans ; 
Jules Constant. 32 ans ; Alphonse Huyghe, 3i 

FlcTs-uu*. — Fanfare Municipale. — Diplô
me d honneur : Louis Delbarre, 24 ans de pié-
sence ; Emile Noé, 2b ans ; Gaston lavais ai 
ans. 

.rand-Fayf. — Fanfare. — Médaille dhfia-
,neuf, : Ernest Hecq, 45 ans de présence , ùèt 
Çfullerj. •&> ans ; Alfred V» iirant, 31 ans ; ( friér 
DeiJeaux. 31 ans ; Orner Frornont, 31 ans : 
Léon aRout, 31 ans. - Diplôme 'd'honneur : 
l ^ f s y."*™1". » ans de présence ; Louis Poi-
Ma^onl' 21Dans.U > U U ^ ^ ^ * a l * iMb%> 

hJKï'î, £ï'~''l,ilippe- — Société Saint^éci!*.- — 
Médaille d honneur Auguste Leprêtre. 47 ens 
de présence ; Ernest Mené 31 ans - Diplôme 
dhonneur : Pierre Wadoux, 27 ans de présence; 
Anto.ne Mehet. 26 ans : Albert DUmcrW. l à 

Gravclines. — Les Dllettanti. _ Médaille d*on-
v!^ : r A
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G - o u n i i n , ' P ^ d e Présence ; Victor Oéty, 32 ans , Jules Deblaecker, 31 -ans! 
Haspres. — Fanfare Mumcip8je. _ Ajéddii.'e 

d honneur : Charles Deplanque. 33 ans oe r>é-
sence : Edouard Taisne, 33 ans • Chartes Mé-
riaux, 33 ans ; Henri Veniat, 31 kirs — Diplô
me d nonneur Jules Dec^met, 2S ans de pré
sence ; Joseph Marouze, 2li ans : EroesV Midte. 
25 ans ; François Lenglet. 2o ans ; Henri His-
5 ^ ! S ' I f " f , ; a i a r l œ Duqucsrie, 22 ans ; 
Armand Béra, 21 ans; Victor Laumonier. a ai s ! 

Haubourdin. — Harmonie Municipale. — Mé-
dan> dhonneur Jules Dujardin, 33 ans de t-ré-
Î!?!ZL 'oAUtes a.a,sae, 30 ans ; Augustin Delè-
^^f ' ^ S B 8 ; ^ " ^ Delepierre. 30 ans. - . Di-
plôme dhoKneur : Georges Duhem, 25 ans de 
présence ; Victor Deswartes. 24 ans ; Auguste 
Ciry. 21 ans ; Henn Planqac 25 ans Paul 
Desruelle. 22 ans : Adolphe Dauche, 21 ans. 

Hazebrouck. — Union Musicale. — MédaiUa 
d honneur spéciale Constant Douez, 35 ans de 
présence dans diverses sociétés ; Paul Domirey 
? *"? : Jïené P°"rain. 31 ans ; Uaston Vanden
brouck, 30 ans. — Diplôme d'honneur : Georges 
Bianckaert, 25 ans de présence : Jutes Boulier 
2o ans : Georges Ljonnèt. 24 ans ;-Robert Oua-
gebeur, 23 ans ; Marcel Drjnckebier, 23 ans ; 
Adrien Lionnet, 23 ans ; Jules Haese, 22 ans ï 
Robert Roy, 22 ans ; Jules Lalau, 21 ans. 

Heitemmes. — Harmonie des Agents du Che
min de 1er du Nord. - Médaille d honneur «ce
ci aie : Oscar Dumoulin. 34 ans de présence dtna 
diverses sociétés. -*»*• 

Hem. — Harmonie Municipale. — Médaiua 
d honneur : Edmond Béghin, 47 ans de présen
ce ; Christophe Duleu, 31 ans ; Jean-BioUst*. 
Amoris. 31 ans ; Aimé Tfcck 30 ans. " T ." 

Hérin. — Fanlare — Médaille d*hon*eifr s 
Charles Brillon, 36 ans de présence ; CJémeoil 
Raux. 36 ans ; Henri Herbin, 34 ans • Xavier 
Anselme, 33 ans ; Alfred Avnl, 33 ans. — Di
plôme d'honneur : Oscar Watiau 26 «"« de 
présence ; Charles Petitjean, 24 ans 

Hondschoote. — Musique Municipale. — Mé
daille d'honneur : Eméry Brunel, 30 ans de pré
serve : Camille Debollander. 3o ans ; Georcea 
Corion. 50 ans. « « • » » 

/.» caupe/fe d'Armentiéres. — Musique M- ni-
çipale. — Médaille d'honneur : Horace Landru, 
Si ans de présence ; Jules Hochart 38 ans ; 
Jules Thorez, 32 ans — Médaille d'honneur spé
ciale : Arthur Deconinck. 32 ans de présence 
dans diverses sociétés : Léon Clans 32 ans 
Diplôme d'honneur : Paul Allart, 20 ans de Dré-
sence ; Paul Vennin, 20 ans ; Georges Hespel. 
20 ans ; Fortuné Coisne. 20 ans ; Robert Amoïilt 
20 ans : Joseph Lipptnois, 20 ans : Carlos DeW 
mul. 20 ans ; Albert Billaux 20 ans : Edm «jd 
Ozeel. 20 ans : Henri Boidin 20 ans ; Pené 
Hiide, 20 ans. 

La Gorgue. — Harmonie Mnnicipale — Mé
daille d'honneur : Louis Georges, 30 ans de 
présence : Paul Sabre. 30 ans ; Arthur Hennïart, 

! 30 ans. * 

I Latlalng. — Fanfare des Enfants du Nord — 
Médaille d'honneur Désiré Du jardin. 33 ans 
de présence : Joseph Devred. 31 ans. — Diplôme 
d'honneur . Paul Martinache. 25 ans de pré
sence. 

La Madeleine — Chorale l'Etoile. — Médadla 
d'honneur spéciale • Alfred Bassery. 33 ans ; 
Julien François, 33 ans 

Lambersart. — Musique Municipale les Fn-
fants du Nord. — Médaille d'honneur spéci rie : 
Elie Millecamps, 40 ans de présence dans di
verses sociétés 

Landrecies. — Musique Municipale. — Méd.Ulle 
d'honneur Adolphe Leveau, 30 ans de préseh•»; 
Ernest Bruyère, 30 ans — Médaille drionneur 
spéciale : René-Louis Charles 32 ans de présen
ce dans diverses sociétés 

Le Quesnoy. — Union Chorale. — Médaille 
d'honneur : Jean-Baptiste Chevalier, 31 ans da 
présence. — Diplôme d'honneur • Aùvrt Poirette, 
20 ans de présence. 

Lezennes. — Fanfare Municipale. — MedaffM 
d'honneur : Gaston Carrvbier. 41 ans de présence; 
Jules Stien, 41 ans ; Jules Duplouvs. 37 ans ; 
Henri Dumoulin. 33 ans. — Médaille d'honneur 
spéciale : Gustave Vauhan, 41 ans de présence 
dans diverses sociétés Louis Pailleux, 32 ai a ; 
Edouard Daix, 31 ans. — Diplôme d'honneur t 
Jules Balloy, 28 ans de présence : Georges Hu» 
mez, 2$ ans ; Léon Delebasse. 27 ans : Fenvand 
Boorte. 27 ans ; Henri Defretin. 25 ans ; • oui» 
Balloy. 25 ans : Henri Crombet, 24 ans ; Adol
phe Defretin, 23 ans : Raymond Pohngen.' » 
ans ; Jules Marga, 22 ans : Arihur Gruez. 23 
ans : Louis Delobel, 22 ans ; Fernand Dumoulin, 
28 ans. 
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LÀ MANGEUSE DE CŒURS 
GRAND ROMAN D'AMOUR : 

o . | o-o-o ET DE PASSION o-o-o 
o-o-o-o-o-o- PAR 
o-o-o- JEAN DEMAIS -o-o-o 

P R E M I E R E P A R T I S 

CHAPITRE XHI 

M. Célestin Doufils 
(Suite) 

— Voue êtes bête, grommela-t-il a v e c un 
haussement d'épaules... j'ai beau être en 
d'excellents termes a v e c Barcotte... il y a 
tout de même des choses . . . que je n e peux 
pas demander. . . à un h o m m e - c o m m e lui... 

« Et puis. . . a lors . . . là, vraiment.. . ce ne 
serait plus la fatalité qui aurait arrangé 
m e s affaires... mais une chose. . . parfai
tement cataloguée dans le code pénal... et 
cela , c'est une autre paire de manches . . 

• N o n . . Je vais seulement demander au 
professeur ce qu'il pense de l'état de Lilyane 
jFAvrtt... intérêt que justifieront à s e s yeux 
l e s projets matrimoniaux de mon (ils . . . 

a Jar , ne l'oubliez pas, sur votre conseil , 
fm feint d acquiescer au mariage. . . et Guy 
a fort bien pu présenter Lilyane à Barcotte 
«somme étant officiellement sa f iancée . . 

_ En effet, c'esi même moi qu'il a chargé 
d« le toi annoncer . . . 

«— Vtone v o y e ï . . donc ma,-curiosité ne 

paraîtra pas déplacée h cet excel lent doc
teur... et je saurai très v i t e par lui a quoi 
m'en tenir exactement. 

— Et vous me renseignerez à m o n tonr ? 
— Bien entendu. . . car il faudra que nous 

avis ions tout de euite, en c a s de guérison 
certaine., à trouver un autre plan.. . 

Et soudain de mauvai se humeur, le comte 
bougonna : 

— Comme ce sera commode . . . à présent 
que vous m'avez fait donner mon consen
tement. . . e t que ce fou de Guy présente 
déjà partout Lilyane. . . c o m m e sa future 
femme 1 

Il se dirigeait alors, tout renfrogné, vers 
la porte donnant sur le salon d'attente du 
détective, oubliant de serrer la main que 
celui-ci lui tendait et sortait même sans 
lui dire au revoir.. . 

Cardinet, debout près du seuil d e son 
cabinet, la main restée allongée, b o c h a l a 
téte- . . « , 

— Drôle de bonhomme 1.. murmura-t-ll . . . 
Un ours mal léché. . . 'et une conscience plu
tôt élastique.. . En le poussant un epu.. . je 
su i s sûr que je l'aurais amené à m e propo
ses des choses qui-.; 

Mais il s'arrêtaU de monologuer, le* y e u x 

soudain fixés s u r l'autre porte de son cabi
net . . . celle qui, donnant dans le bureau de 
son secrétaire particulier, lui permettait, on 
l'a vu , de pénétrer dans son sanctuaire s a n s 
passer par le salon d'attente. 

e C qui retenait ainsi son attention n'était 
qu'un bien mince détail.. . ma i s un détail 
en s o m m e assez surprenant. 

Le bas . de la porte en question n e ' des
cendait pas exactement jusqu'au sol de la 
p i è c e . ; il y avai t - la , entre ce bas de porte 
et ce sol, recouvert d'an' tapis,, à peu près 
deux centimètres d'écart... remplacement 
d'un bourrelet que :le': garçon de bureau du 
détective avait du arracher Ta veille parce 
qu'il était e n m a u v a i s état et qu'il avait 
oublié de faire remplacer. 

Or, par cet espace filtrait une clarté 
blanche, celle dû ' jour provenant de la 
fenêtre de la pièce v o i s i n é . , et sur cette 
clarté s e détachait une tacùe noire!., sorte 
à:ombre dess inant exactement la silhouette 
d'une chaussure d'homme. 

— Tiens , t iens. . . fit Cardinet très intéres*^ 
par cette découverte. . . - • • , . 

Alors, d'un ton dégagé, il fit tout haut, 
c o m m e s'il était encore en conversation a v e c 
Michel d'Armoise. 

— Eh bien l Monsieur le comte, J'ai une 
idée, -moi . . -, 

T o u t en prononçant ces mots , i l s était 
rapproché de la»porte, .dont s o n regard .ne 
cessait - depuis un instant de-cons idérer la 
partie inférieure... ' 

Il en' sais i t doucement le bouton.. . tout 
en continuant : V 

— ... et cette idée.. . 
•Brusquement il tira à lui le bal tant de 

bois qui s'ouvrait à l'intérieur de son cabi-
iet, e t qui, à l'instant, démasqua soudain 
un homme courbé en deux, ia tête à la hau
teur \ d u bouton de la porte, M a n s l'attitude 

bien caractésistique de l'individu qui écoute 
aux serrures. . . 

L'homme n'eut pas le temps de s e redres
ser. . . car Jérôme lui avait incontinent sa i s i 
le lobe de l'oreille fautive entre le pouce et 
l'index, e n m ê m e temps qu'il continuait, 
d'un ton rail leur cette fois : 

— ... et celte idée, c'est qv« mon secrétaire 
particulier, M. DoUfils, est un fripon que je 
vais flanquer à la porte de chez moi a v e c 
m a botte quelque p a r t . . 

E t joignant le geste à la parole, Jérôme 
Cardinet lança dans Ha partie la plu3 char
nue de son secrétaire un magistral coup de 
pied qui e n v o y a le curieux personnage tout 
à l'autre bout du cabinet. 

M. Célestin Doufils était un garçon d'une 
quarantaine d'années, de taille moyenne, 
•vêtu tout en noir, qui donnait assez bien 
l'impression d'un notaire de province, avec 
sa face toute rasée, s e s petits yeux cligno
tants derrière des lunettes à monture 
d'acier, • sa peau jaune et parcheminée, s e s 
lèvres minces et pales et sa cravate .« an
guille » nouée s a n s aucune coquetterie au
tour d'un col bas et droit... 

Il y avait sx 'ans déjà qu'il était entré 
au service de Jérôme Cardinet, d'abord 
c o m m e s imple -employé , et celui-ci n'avait 
en, jusque la, qu'à s e louer de lui... 

De Jour en jour plus occupé, quand 'il 
avait éprouvé le besoin de se reposer sur 
un t iers du soin d'ouvrir son courrier et d y 
répondre, ainsi que de classer sa correspon
dance et de remplir certaines miss ions spé
ciales, c o m m e le recrutement de s e s indica
teurs, c'était tout aussitôt sur M. Célestin 
Doufils qu'il avait fixé son choix, parce que 
ce collaborateur était travailleur, désireux 
de réussir et semblait d i scret 
? Aussi éprouvait-il a cet instant autant de 

fureur contre l'incorrection du personnage 
qu'à la pensée d'avoir été s a dupe. 

Et les bras croisés, il . ' invectivait d'un 
bout à l'autre de la pièce. 

— Ah 1 canaille ! Ah ! scélérat 1 C e s t 
ainsi que vous agissiez. . . tandis que, plein 
de confiance en vous, je ne méfiais de rien... 

a Vous écoutez à m a porte 1... 
« Non. . . c'est un comble l Mais s i jamais 

l'on m'y reprend à me fier à qui que ce 
soit !... 

« Quand je pense a ce que j'ai fait pour 
voue . . . petit malheureux. . . à la situation 
enviable que je vous a v a i s donnée chez moi. 
où je vous ai pris par charité, e n 'quelque 
sorte. . . 

« Car... enfin... rappelez-vous 1... J e . v o u s 
vo i s encore, quand vous vous êtes présente 
ici... muni d'ailleurs de bonnes références.. . 
Tout de même, il y - avait trois mois que 
vous étiez sans situation... et probablement 
autant de temps que vous n'aviez pas 
mangé à votre faim.. . 

« Qu'est-ce que j'ai fait alors 1 J'ai eu 
pitié de v o u s . . je vous ai engagé tout de 
suite. . . et dès que j'ai cru m'ètre rendu 
compte de ce que vous val iez , , je- v o u s ai 
é levé jusqu'à un rang que beaucoup, ici. 
v o u s envient. . . 

• Ce que vous valiez î... Ah ! je le s a i s 
à présent •'••• P a s grand chose, mon garçon 

Dans la fureur qui l'animait, Jérôme Car
dinet avait parlé, s a n s laisser à son secré
taire le temps de placer un seul m o t . . 

Cependant après s'être frotté l'oreille, 
puis le bes des reins, endoloris l'un et 
l'autre par les violences du détective, il 
aurait bien vou lu prendre à s o n tour la 
parole, ce pauvre M. Doufils. 

Il avait beau courber la tête sous ce flux 
de reproches, U était manifeste qu'il n e 

les acceptait pas et qu'il entendait aa 
défendre de son mieux. . . 

Comme tout esaouflé par la rapidité de 
son débit, M. Jérôme Cardinet s e taisait 
enfin, le secrétaire particulier déclara, d une 
voix humble et cauteleuse : 

— Pati-on... vous vous emportez. . . et vtfà» 
avez tort l 

— Tort t . . j'ai tort l moi l hurla Cardi
net, que l'indignation rendait cramoisi. . . 

u Alors, je ne vous ai pas trouvé d e r . 
rière la porte, écoutant ce qui se disait 
ici, j'ai rêvé, n'est-ce pas 1 J'ai eu la 
berlue ?... V o u s étiez a s s i s bien sagement 
derrière votre table.. . e t c'est également en. 
rêve que je vous ai tiré les oreilles et botte, 
le bas du dos 1... 

Le rappel de c e s deux gestes parut ê t re 
désagréable à M. Doufils... car 11 fit una 
petite moue contrariée. . . tout en reprenant i 

— O u i . , je me rends compte que les appa
rences sont contre moi... J'avais effective
ment l'air d'un monsieur qui écoute a » x 
portes.. . et effectivement encore, j 'écoutais . . . 

— Ah 1... alors 1 
— Oui... m a i s j'écoutais... sans entendre^, 

et s a n s vouloir entendre... tenant seulement 
à m'assurer si vous étiez toujours avec u n 
visiteur.. . ou enfin seul... car j 'avais quelque 
chose à vous dire... 

— Vraiment I 
. — Vous ne me croyes pas I 

— P a s un instant... 
C'est cependant 1 exacte vérité, . . 

Le détective s e croisa les bras «or l a 
poitrine et déclara, d'un ton posé cette 
fois et qui décelait son désir de n'admettra 
aucune réplique : 

— Mon ami . si vous voulez jouer au plue 
roublard... avec Jérôme Cardinet, il faudra 
repasser, car vous ne voua êtes pa» tsvé 
d'assez bon matin pour cela... ta wtosj . 
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